Le poème provisoire de la rentrée est géopolitique :
 

Orient proche
Le désert n’est jamais vide

socle cristallin y est partout

entre le golfe d’Aqaba et la Mer 

socle affleure, Rouge, à mi-chemin 

perpendiculaire aux plis

et détermine parfois de vrais fossés

celui qui sépare le Néguev de la Judée

méridionale et culminante de la péninsule du Sinaï

se prolonge vers le Nord, le long du golfe d’Aqaba

jusque dans le Yémen sud oriental, et au-delà

le manteau de limon crevassé par les oueds

cristallin affleure, les troncs de tamaris

sont noueux et ravinés, le socle ancien

constitue la partie méridionale d’aujourd’hui

longue vallée étroite descend

mais les plateaux sémitiques

coupés par des failles

sur l'itinéraire des caravanes reliant Pétra

de plus en plus nombreuses en Samarie, en Galilée

de nos jours, le désert

bordé de marécages aux extrémités

nord et sud, plus au sud

péninsule du Sinaï, se prolonge vers

le Nord, le long du golfe d’Aqaba

les troncs de tamaris noueux et ravinés 

jusque dans la Libye sud-orientale

le manteau de limon crevassé 

et, au-delà, à la base de l’escarpement

jusque dans le Néguev sud-oriental

le désert – jamais vide

manteau de limon crevassé

et au-delà du plateau de Transjordanie

à la base de l’escarpement jusqu’à 

la limite de partage des eaux entre

l’Ouadi Araba et la mer Morte

le désert – jamais vide

manteau de limon de mots

série plissée, étroit sentier

métamorphique, gneiss et schistes cristallins

bordé de marécages aux extrémités

des laves et intrusions ou extrusions de 

granodiorites et de granites 

porphyres et rhyolites et quartz

le manteau de limon de langues

les troncs de tamaris, lits crevassés

vallées, rares, et la route, principale

bande de terre dans un pays de déserts

désert égyptien du Sinaï

mauve, rose, violet

désert de Judée

désert de Qumran près de la mer Morte

désert du Néguev, pâle et monochrome

recouvert de lœss,  désert disert

– jamais vide

troncs de tamaris noueux et ravinés

manteau de limon crevassé par les oueds

manteau de limon de langues

ressac ressassé… 

La distance qui sépare l’utopie de la réalité

terres qui ont été confisquées

maisons qui ont été détruites

routes de contournement qui ne mènent

raisons qui ont été écartées

massif volcanique au sud

utopie de la réalité 

la question qui est déplacée

Le désert n’est jamais vide

socle cristallin y est partout

sensible socle affleure, on est prêt d’un accord

fantôme de semences l’occident 

linteau de limon de langues

lacunes stratigraphiques, discordance

siège des observateurs de l’ONU

convoi suivant, baril litigieux

cristallin affleure, les troncs de tamaris

noueux et ravinés, le socle ancien

cicatrice claire sur la paroi

la part des fractures et celle des plis

celle des mouvements d’ensemble de soulèvement

longue vallée étroite descend

de nos jours, le désert…

Désert disert – jamais vide

socle cristallin affleure

entre le golfe d’Aqaba et la Mer 

perpendiculaire aux plis 

détermine parfois de vrais fossés

bassin au sud délimité

plus au sud, domaine par delà 

demi-steppe ponctuée

quelques buissons isolés, quelques

bois de pins d’Alep, Judée surplombe

désert de Judée surplombe

la mer

désert de Judée surplombe la Mer 

Morte mer

morte…
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